
Début et fin de l exploitation des nexus’
(2484-2494)

Une énigme à part entière

En 2484,  les  homins  découvrirent  qu il  était  possible’
d exploiter les nexus,  ’ terme obscur pour désigner un

endroit  situé  a priori  en profondeur sous l écorce,  ’ afin

d’en retirer des matières premières particulières. Le

premier  grand  trépan,  de  technologie  karavan,  fut

installé  près  de  la  tribu  des  sculpteurs  de  vases,  le

fameux atelier de la route des vents. On dit d ailleurs’
de cette tribu  qu elle  est la  fondatrice  de  l artisanat’ ’
des avant-postes. Petit à petit, d autre nexus furent’
découverts et exploités dans les lacs, toujours avec la

bénédiction  et  l aide  de  la  karavan.  Puis,  à  partir  de’
2489,  des  foreuses  furent  installées  dans  le  désert.

Finalement, la jungle et la forêt eurent leurs propres

avant-postes  exploitant  les  nexus  à  partir  de  2490,

jusqu en  2492  où  furent  créés  les  derniers  avant-’
postes.  La  technologie  des  foreuses  a  d abord  été’
karavan. Mais les kamis ont aussi développé leur propre

technologie, utilisée par l Empire fyros et la Théocratie’
zoraï. Les zoraïs et les fyros étaient, et sont encore,

très proches des kamis et plutôt opposés à la karavan.

D autres  avant-postes,  fondés  ’ pour  d autres  raisons’
que  l exploitation  des  nexus,  ’ ont  aussi  étaient

développés. Mais tel n est pas l objet de cette étude.’ ’



En 2493, la totalité des avant-postes de la forêt et des

lacs  exploitant  les  nexus  furent  abandonnés,  sans

raison.  En  2494,  suivirent  ceux  du  désert  et  de  la

jungle. Ainsi, les sources attestent sans conteste que

les foreuses de technologie karavan ont toutes cessé

d être utilisées un an avant les foreuses kamis.’

Pourquoi dès lors, la karavan cessa son exploitation des

ressources un an avant les kamis ?

Pour l arrêt des kamis, il est plus aisé de répondre. On’
peut  raisonnablement  penser  que  si  les  kamis  ont

développé  une  technologie  concurrente  de  la  karavan,

c était pour éviter que la karavan ne s approprie toutes’ ’
les  ressources  des  nexus.  On  dit  qu une  partie  des’
ressources  remontées  par  les  foreuses  karavan

finissait  en  effet  dans  la  poche  de  la  karavan,  pour

service rendu. Les mauvaises langues diront plutôt que

la  karavan  exploitait  les  nexus  en  se  servant  des

homins et en les payant avec une partie des matières

extraites.  Les  kamis,  en  permettant  aux  homins

d exploiter les nexus sans passer par les foreuses de la’
karavan,  ont  sûrement  voulu  ainsi  court-circuiter  la

karavan.  Il  n était  pas  question  alors  de  foreuses’
permettant  de  rééquilibrer  les  nexus comme c est le’
cas des foreuses kamis actuelles. Et si la karavan, en

2493,  cessa  ses  activités,  les  kamis  ont  très

justement  cessé  à  leur  tour,  car  leur  exploitation



n avait alors plus lieu d être. Ne pouvant plus exploiter’ ’
les nexus, ces avant-postes ne tardèrent pas à être

abandonnés.

Aussi,  la  véritable  question  est :  pourquoi  la  karavan

cessa d exploiter les ressources des nexus’  ?

Plusieurs hypothèses peuvent être avancées :

– Les rumeurs parlent d une remontée de goo, voir de’
création  ex-nihilo  de  goo  par  les  foreuses,  qu elles’
soient karavans ou kamis. Très peu de traces existent

attestant cela. Si toutefois cela est avéré, pourquoi les

kamis laissèrent les homins exploiter les ressources ?

Se sont-ils  dit  que,  puisque les  homins de toutes les

manières,  continueraient  de  vouloir  exploiter  les

nexus,  quitte  à  utiliser  les  foreuses  de  la  karavan,

autant continuer de fournir la technologie des foreuses

kamis, car c était un moindre mal’  ? Quant à la karavan,

même  si  officiellement  ils  luttent  contre  la  goo,  la

présence  d un  certain  nombre  de  tribus  exploitant  la’
goo et alliées de la karavan laisse planer le doute sur la

réelle  volonté  de  celle-ci  de  lutter  contre la  goo.  Par

ailleurs, la première foreuse karavan date de 2484 et la

fin  des  forages  de  la  karavan  de  2493,  soit  9  années

d exploitation. Difficile de croire que pendant ces 9 ans,’
le  problème d une remontée de goo pendant le forage’
n ait pas déjà été mis à jour. Cette hypothèse, si elle a’



pu avoir une influence sur les deux factions d arrêter’
l exploitation  des  nexus,  ne  peut  toutefois  suffire  à’
expliquer en lui-même l arrêt, rappelons-le brutal, des’
exploitations.

– Se pourrait-il  que les forages aient fini par créer un

déséquilibre  quelconque  de  l écorce,  dû  à  toutes  ces’
années  d exploitation’  ?  Peut-être  les  foreuses

karavans  d alors  (et  aussi  kamis’  ?)  avaient  des

répercussions  graves  sur  la  stabilité  d Atys.  S en’ ’
rendant compte, les technolords cessèrent de fournir

les  foreuses  karavans  aux  homins,  en  attendant  de

régler le problème. Ce souci de stabilité peut être relié à

la  goo,  qui  n a  pu  remonter  ou  être  créée  par  les’
foreuses qu au bout d un certain temps d exploitation.’ ’ ’

– Une hypothèse plus utilitariste serait que la karavan,

ayant refait son stock de matières utiles en provenance

des  nexus,  ne  jugea  plus  intéressant  de  fournir  des

foreuses aux homins. Cependant, pourquoi une reprise

dans les années 2530 jusqu à aujourd hui, soit plus de 80’ ’
ans d exploitation, quand il fallut seulement 9 ans pour’
combler  leurs  besoins  autrefois ?  On  peut  toutefois

objecter  que  les  foreuses  actuelles  sont  peut-être

moins  efficaces  car  plus  respectueuses  d Atys  ou’
simplement que les besoins de la karavan ont augmenté.



– Une autre hypothèse, plus hasardeuse, serait que les

foreuses d alors endommageaient des installations de la’
karavan  en  profondeur.  La  karavan  semble  se  méfier

des profondeurs, au point d en ’ avoir, dans les anciennes

terres, interdit l accès aux homins. Il existe pourtant’
une preuve  que  la  karavan  possède ou  a  possédé  des

installations  dans  les  profondeurs.  Le  livre  de  Pylos

Cetheus  « sel  ûr  atalbem  ûr  selak » fait  mention

d artefacts karavans anciens dans les profondeurs (voir’
aussi  l ouvrage  ’ « l étude  des  symboles  ou  la’
symbologie » pour plus détails). Il suffit aussi de voir le

nombre  de  ruines  étranges  dans  les  primes  racines

actuellement accessibles, dont certaines font penser à

des  machines de la karavan. Et ces primes racines ne

sont  pourtant  pas  les  endroits  les  plus  profonds

d Atys.’

– Enfin,  une  dernière  hypothèse,  mais  liée  à  la

précédente, serait que les foreuses ne remontaient pas

seulement  des  matières  premières  d avant-postes,’
mais aussi  des artefacts anciens.  Qui  sait  ce  que les

profondeurs recèlent comme secret du passé ? Cette

remontée  n a  peut-être  pu  être  remarquée  que  bien’
plus tard, au fil de l exploitation. Ceci dit, cela voudrait’
dire  deux  choses.  La  première,  que  les  foreuses

actuelles aient réglé le problème. La deuxième, que les

homins exploitant les avant-postes d alors eurent en’
leur possession des artefacts anciens, peut être repris



par la karavan, ou cachés on ne sait où. Que sont alors

devenus ces homins ayant vu ces artefacts ? Rien ne

laisse entrevoir de quelconque purges de la part de la

karavan.  Cette  hypothèse,  si  elle  est  fascinante,

semble donc plutôt peu probable en l état. Mais on se’
souvient  de  la  mise  aux  arrêts  par  la  karavan,  pour

interrogatoire, d Euracus Cethus, sans que sharükos ne’
puisse rien faire dans l immédiat, tant le pouvoir de la’
karavan ne souffre aucune objection. Alors une purge

ne laissant aucune trace n est pas à éluder.’

Quoi qu il en soit, le mystère de l exploitation des nexus’ ’
restent entier, et l on se demande ce que les rumeurs’
sur  de  futures  foreuses  de  technologie  maraudeur

apporteront comme nouveaux bouleversements.
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